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III. ETAPE 
 

Jubilé : le temps de renouvellement de la fidélité, 
de la confiance et de la joie partagée 

 
9 avril dimanche de Pâques – 30 août 2023 

 
 

Disciples de Jésus, Maître et Seigneur (cf. Lc 24, 6-8) 
L'Esprit du Seigneur est sur moi ; car Yahvé 

                   m’a donné l’onction, il m’a envoyé porter la bonne           
nouvelle aux pauvres, annoncer aux captifs la libération, procla-
mer une année de grâce de la part du Seigneur. 

(cfr Is 61 ; Lc 4, 18-19). 
 

Par l'action du Saint-Esprit, 
nous recevons "la grâce de l'apostolat" 
en Jésus Maître, Voie et Vérité et Vie. 

Comme Marie, Mère de Dieu, 
et les femmes de l'Evangile… (RV9). 

 
 

Nous appartenons au Maître pour être avec lui mais aussi pour ac-
cueillir son mandat (cf. Mc 3, 13-14) : nous sommes appelées à 
poursuivre sa mission, ou plutôt à lui permettre de la continuer en 
nous, afin qu’il soit celui qui proclame la joie de l'Evangile qui li-
bère et sauve. 
Ce n'est que si nous avons fait l'expérience personnelle et commu-
nautaire de sa mort, du don et l'anéantissement, que nous pouvons 
être des témoins crédibles de la vie pleine qu'il veut donner à l'hu-
manité.  
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TEXTES UTILES POUR L’APPROFONDISSEMENT ET LA PRIÈRE 
 

À PARTIR DE TEXTES CHARISMATIQUES 
 
L'arbre vu des racines1  

 
Une synthèse de sa maturité spirituelle (de Mère Scholastique) face 
à cette épreuve peut être lue dans la lettre qui, datée du 7 mai 1946, 
de son "exil" à Villa S. Giuseppe 2, elle écrit au Père Timothée 
Giaccardo :3 

 
Rome, S. Giuseppe 05/07/46 

Très Révérend Sig. Maestro, 
J'ai reçu votre lettre de Chiavari 4. Que le Seigneur récompense 

votre charité ; vos conseils sont précieux et très bénéfiques pour moi. 
Merci. 

Et Deo gratias pour vos prières, je sens que j'en ai besoin, car il y 
a des moments où l'esprit adverse m'afflige de pensées de rébellion 
ou de découragement. Mais avec l'aide du Seigneur, j'ai toujours 
essayé de tout rejeter et de me confier à Celui qui voit tout à la 
lumière de la vérité et sait tirer de tout une occasion de gloire pour 
lui et de mérite pour nous. 

Lorsque certaines pensées m'assaillent, je commence à remercier 
Jésus pour tout ce qu'il a disposé, car tout est pour mon plus grand 
bien ; Je lui offre tout en réparation de mes péchés et surtout pour 
mon grand orgueil. Alors je lui dis que je pardonne de tout cœur à 
celui qui m'a causé cette punition (car ce qui est écrit dans cette lettre 
de Mgr Pasetto : "qui sans mandat régulier et valable et sans 
contrôle, qui fait et défait à volonté dans le groupe des Sœurs 
                                                           
1 R. CESARATO – G. OBERTO , L'Arbre vu des racines 2 , PDDM, Rome 2000 pro manuscrit, pp.136-
138. 
2 Rome - Casa SSP, via Portuense 746. La lettre se réfère également clairement à celle envoyée par 
ordre de la Congrégation des Religieux par M. Nazarena et M. Ignazia. 
3ASGeFP (Archives Historiques Générales de la Famille Paulinienne de la Société Saint-Paul) – 
Autres lettres de M. Scolastica à d. Giaccardo et M. Lucia Ricci sont dans la même lignée. 
4Une librairie FSP était active à Chiavari depuis 1940. La lettre de Don Giaccardo à sr. M. Scholas-
tique jusqu'à présent n'a pas été retrouvé. 
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Disciples ", est absolument faux ; Je n'ai jamais rien fait de tout cela, 
ni verbalement et ni par écrit, j'ai toujours agi en tout sous les 
directives de la Prima Maestra, lui  soumettant et lui faisant le 
rapport de tout ce qui se faisait chez les Sœurs Disciples. Et aussi ce 
qui était écrit dans la lettre signée par M. Nazarena et M. Ignazia et 
envoyée aux Maisons : "qu'il y avait aussi en quelque sorte un 
gouvernement autonome, non sans perturbations et dommages ", 
c'est également faux, car cela ne s’est pas vérifié chez les sœurs 
Disciples. A qui les Disciples ont-elles causer du mal et du trouble ? 

Je ne suis pas capable de me battre longtemps et quand je vois que 
les bonnes pensées ne peuvent pas dissiper les tristes, je vais vers la 
S. Maldonne, qui m'apporte un grand réconfort et me laisse toujours 
dans une grande paix. Elle me donne un si grand courage et me laisse 
si fortifiée que je me sens la plus heureuse du monde. Alors ici j'ai le 
S. Tabernacle, avec l'exposition du Très Saint. Sacrement et la Sainte 
Communion tous les jours, j'ai ma bonne Maman Marie, j'ai le plus 
doux espoir d'un Paradis qui m'attend bientôt, que souhaiter de plus 
? Je sens que c'est plus que suffisant pour moi, en effet cela satisfait 
tellement mon esprit que je n'ai besoin de rien d'autre. Cela me suffit 
pour toutes les créatures et les choses sur terre. Que le Divin Maître 
veuille changer en amertume tous les biens de ce monde, et ne me 
fasse désirer que les choses du Ciel. 

Par cette épreuve, le Seigneur a aussi merveilleusement exaucé ma 
prière que je lui ai adressée maintes et maintes fois : Jésus, garde-
moi dans le silence, garde-moi dans l’ombre, garde-moi dans 
l'humilité, la simplicité, la petitesse... Ne pensez-vous pas qu'il a 
exaucé mon aspiration ? 

Quant aux sœurs Disciples, je ne doute pas que le Divin Maître les 
veuille dans son Église comme beaucoup d'autres familles 
religieuses, et pour cela je prie et j'offre mes pauvres peines et 
souffrances ; peu m'importe que d'autres soient à la tête, au contraire 
je suis très contente et très certaine que qui que ce soit fera toujours 
mieux, mais bien mieux que moi, et de cela je me réjouis, pourvu que 
toutes aiment le Seigneur et lui rendent gloire... 
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Je remercie tellement le Seigneur qu'avec cette épreuve je puisse 
mieux m'immoler, comme victime et hostie et pour cela je vis 
complètement abandonnée en Jésus mon doux Sauveur et Époux 
Crucifié, Lui laissant toute liberté de faire de moi ce qu'Il veut. 
Remerciez aussi Jésus pour moi, pour le bien qu'il a voulu pour moi. 
J'écoute volontiers vos conseils : j'essaierai de rester humble, 
confiante, et d'apprendre la prudence et la docilité. 

Salutations à toutes les Sœurs d'Alba, dites-leur que je me souviens 
toujours d'elles avec une affection fraternelle et que, ne pouvant rien 
faire d'autre, je prie sans cesse pour elles toutes. Deo gratias, à vous   
pour le soin que vous prenez des sœurs Disciples et de toutes nos 
affaires. Que le Seigneur vous accorde un grand mérite, pour ma 
part, bien que toujours très indignement, je prie toujours le Divin 
Maître de vous récompenser pour tout. 
Bénissez-moi.                  Votre très pauvre fille Sœur Scholastique 
 

La tempête qui a frappé M.M. Scholastique n'a pas tué son espoir, 
au contraire elle révèle sa certitude quant au "don" qu'elle a reçu dès 
le départ. Son « calvaire », comme elle-même définit, ce temps est 
le cheminement de toute la Congrégation vers la lumière de la 
Résurrection. 
 
Prédication aux Sœurs Disciples du Divin Maître 
 
J'ai toujours été impressionné par les mots : « Vraiment, tu es un 
Dieu caché ! (Is 45,15). Il demeure dans l'Eucharistie. Qui le con-
naît ? Qui l'aime ? Lorsque je m’arrêtais à cette considération il y a 
plusieurs années, je concluais en disant : « Seigneur, donne-moi la 
grâce d'obtenir qu'il y ait dans l'Église une famille religieuse qui 
non seulement te connaisse, mais t'aime avec un dévouement et une 
dévotion intégrale, qui t’honore dans ton sacrement d'amour, qui 
conduise des âmes et des âmes à ton Tabernacle !" …Cette journée 
est très importante pour vous car elle marque et rappelle votre an-
niversaire de naissance. Il y a plusieurs années aujourd'hui, de par 



7 
 

la volonté de Dieu, on a mis à part celles qui devaient se dédier à 
votre apostolat spécial. La semence avait eu lieu plusieurs années 
avant, mais extérieurement, c’est le 10 février 1923 (1924) qu’on a 
formé votre petite communauté. …Que les relations soient toujours 
très délicates entre vous et les prêtres ! Toujours la séparation né-
cessaire, les attentions nécessaires, le respect réciproque. Comme 
la Mère de Dieu le fit envers Jésus. En commémorant Sainte Scho-
lastique, rappelez-vous la mission liturgique que les Bénédictins et 
les Bénédictines eurent et ont dans l'Église. Par conséquent estimez 
grandement tout ce qui concerne la sainte liturgie. Vous devez 
même faire plus. Ne vous arrêtez pas aux éléments extérieurs, mais 
pénétrez dans les profondeurs de la Liturgie. Faites quelque chose 
de plus, de différent de ce que font tous les autres. Parvenez à 
l’apostolat véritable qui consiste à conduire les âmes à l'Eucharistie. 
! Je prie le Divin Maître de vous accorder les grâces nécessaires à 
votre mission et je vous bénis. Vous devez accomplir un apostolat 
liturgique et cet apostolat sous différents aspects. Participer intime-
ment aux célébrations religieuses. Percevoir, connaître, pénétrer 
l'esprit de l'Église dans la sainte liturgie. Acquérir une connaissance 
de la vie liturgique. En plus du catéchisme, vous devez estimer et 
posséder la science liturgique qui est dans l'Église comme le livre 
du Saint-Esprit. Il vous présente : 
- des vérités à connaître ; 
- des vertus à pratiquer ; 
-des grâces à demander. 
Dans les églises des sœurs Disciples, les célébrations doivent se dé-
rouler avec toute la précision et l’application possible dans l’obser-
vance convenable des normes liturgiques. Dans vos chapelles, les 
cérémonies doivent être belles, pieuses, édifiantes, et par les rites et 
par les chants. Pour que votre âme se rapproche de Dieu, pour que 
les fidèles participants se sentent davantage poussés à la vraie piété. 
Dans vos églises ; le peuple doit sentir davantage la présence de 
Dieu et éprouver   le besoin de s’agenouiller, d’adorer, de prier. 
Epandez la connaissance, la pratique et surtout l’esprit de la piété 
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liturgique. Cependant notez que l’apostolat liturgique comprend 
trois parties comme l’apostolat de la presse. 

1. Concevoir. (Créer) suppose et exige des études théologiques 
et des études liturgiques. Il ne suffit pas d’imiter (copier), vous de-
vez concevoir, créer, et savoir unir l’esprit liturgique de l’Eglise et 
le goût artistique sûr. Tous les beaux-arts : peinture, sculpture, ar-
chitecture, musique, littérature doivent servir la liturgie. Que tout 
soit placé au service de la gloire de Dieu ! L’art figuratif, l’art du 
son, l’art du langage ... Pour pouvoir concevoir et exprimer l’image 
avec droiture, il faut bien connaître les mystères, les vérités chré-
tiennes qui donnent la vie. Comme vous avez de beaux moyens ef-
ficaces pour pouvoir représenter les mystères de notre sainte reli-
gion et comment vous pouvez rejoindre tous les hommes, même 
ceux qui ignorent et qui ne croient pas. Pensez par exemple aux 
470milions de Chinois. Une grande partie d'entre eux ne sait pas 
lire, mais vous pourriez présenter un catéchisme avec des images 
qui parlent à leur âme. … 

2. Exécuter. C'est la partie technique : peinture, sculpture, bro-
derie, confection variée d'objets, ornements. Réaliser ce qui a été 
conçu.  Combien d'églises ont besoin de l’attention et de la charité 
des fidèles ! Pensez à toutes les chapelles de campagne, de mon-
tagne, en terre de mission. Oh, quelle pâleur et quel désordre parfois 
dans les demeures de Dieu avec nous ! Ce travail suffirait à occuper 
la vie entière d'un grand Institut ! Faites large place à la musique, 
belle, choisie, conforme aux directives de l’Eglise. C’est un grand 
moyen pour attirer le peuple et pour gagner les jeunes à Dieu. Les 
chants bien préparés et bien exécutés élèvent le cœur vers Dieu. 

3. Diffusion. Faire connaître vos productions par la promotion 
vaste et étendue comme pour la presse, bien que sous forme diffé-
rente, d’une manière plus retirée mais toujours efficace. Votre Fa-
mille est sous l’action de l’Esprit Saint ; c’est lui qui l’éclaire, la 
soutient, la dirige. Guidées par lui, vous trouverez toutes les voies 
et les moyens d’accomplir toute votre mission. Reconnaissez que 
vous êtes bonnes à rien et présentez-vous à Jésus comme des inca-
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pables en tout mais avec beaucoup de confiance en lui. L'amour en-
vers Jésus vous rendra intelligentes, agissantes, capables de beau-
coup de mérites et capables d'orienter bon nombre d'âmes vers 
Dieu.5 

 
Si nous suivons ce qui est dit très souvent, nous croyons que l'apos-
tolat est uniquement l’activité extérieure. Il faut cependant com-
prendre les apostolats dans leur ordre, tels qu'ils sont devant Dieu. 
Pendant 30 ans, Jésus a vécu sa vie privée, dans l’effacement, dans 
le silence, dans la prière. Durant ces 30 années, a-t-il exercé l’apos-
tolat ?  Ou bien a-t-il été apôtre seulement que pendant les 3 années 
de vie publique ? Jésus fut apôtre pendant 33 ans et a enseigné qu'il 
faut apprécier la vie intérieure. Dans sa vie privée, il exerça les 
apostolats qu'il voulut les premiers, les apostolats auxquels il donna 
la plus grande importance et auxquels il appelle nous appelle tous. 
Cinq principales formes d'apostolat : 
- Apostolat de la vie intérieure. 
- Apostolat des saints désirs. 
- Apostolat du bon exemple. 
- Apostolat de la prière. 
- Apostolat de la souffrance. 
Au-delà de ceux-ci, il y a l'apostolat des œuvres qui est multiple et 
peut être appelé : 
- Apostolat missionnaire. 
- Apostolat de la charité. 
- Apostolat de la prédication. 
- Apostolat des éditions, etc. 
    Que signifie apostolat ? C'est notre activité en vue de rendre 
gloire à Dieu et paix aux hommes. C’est faire le bien. 
Apostolat de la vie intérieure. 
Beaucoup d'âmes tombent dans l'erreur de donner plus d'impor-
tance à l'activité extérieure qu'à la vie intérieure. Vous devez évi-
ter et combattre cette erreur. Le premier apostolat est l'apostolat de 

                                                           
5 APD 1946-47,133.140.142-144.146 et suivants. 
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notre sanctification. Personne en est dispensé. Il y a des âmes qui 
sont appelées uniquement à cet apostolat, sans lequel aucun 
d'autre n'est efficace. Si vous possédez trois zéros vous n'avez 
rien, mais si vous mettez une unité en avant vous aurez mille et si 
vous ajoutez un autre zéro en gardant l'unité vous ajoutez encore, 
vous en augmenterez encore la valeur. Toujours et en premier lieu 
l’unité précieuse formée par l'apostolat de la vie intérieure. Es-
sayons de bien le comprendre. 
Souvenez-vous de Marthe et de Marie. Cette dernière se place aux 
pieds de Jésus, se fait petite dans l'humiliation, demande pardon des 
péchés 6, demande conseil au Divin Maître puis s'élève dans les 
choses admirables qu'Il lui communique. Marthe arrive et en voyant 
la scène elle éprouve un peu d’envie, elle s’indispose et elle a même 
le courage de réprimander Jésus-Maître, cela ne te fait rien que ma 
sœur m’ait laissée seule à faire le service ? Dis-lui donc de m'aider." 
Mais Jésus lui répondit- Marta, Marta, tu te soucies et t'agite pour 
beaucoup de choses, pourtant une seule est nécessaire. Marie a 
choisi la meilleure part, qui ne lui sera pas enlevée" (cf. Lc 10, 38-
42). Pensez un peu si vous ne méritez pas parfois le même reproche 
que Jésus fit à Marthe. Il était allé à Béthanie avec les Apôtres ex-
près pour se reposer, pour se restaurer, mais Marthe avait oublié   le 
premier devoir de l'hospitalité : tenir compagnie à l'hôte. Elle faisait 
peut-être les choses plus par convenance sociale que par amour, et 
Jésus la réprimande et l’éclaire. Jésus n'a pas reproché à Marthe de 
travailler, mais d’avoir oublié son premier devoir, ainsi que sa pré-
occupation exagérée. Le matin, vous devez donner les deux pre-
mières heures à Jésus. Si vous commencez la journée en vous dé-
vouant à la meilleure part, tout le reste sera béni. Pour soutenir ef-
ficacement le travail extérieur, soignez davantage la vie intérieure.  
Dans le monde, on répand largement la parole de Dieu mais une 
grande partie de cette est dispersée sur la route, sur un terrain pier-
reux, parmi, les épines parce qu’il n’y a personne pour l’alimenter 
et la faire produire. L’âme qui est remplie de Dieu, insensiblement, 
                                                           
6Alberione rapporte l'exégèse de l'époque qui identifiait Marie de Béthanie avec la pécheresse dans 
Lc 7. 
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invisiblement mais avec certitude, attire la grâce et accomplit le 
bien. La très sainte Vierge Marie déversa la grâce en abondance. 
Les mères de famille en répandent pour sanctifier leur famille. 
  
Si les Sœurs Disciples étaient des âmes de vie intérieure authen-
tique, que de grâces elles verseraient sur nos communautés, sur les 
chrétiens ! Elles en verseraient tellement qu’elles rejoindraient les 
infidèles, les païens, les schismatiques ; que les vocations se multi-
plieraient et les prêtres seraient sanctifiés. La grâce est là, il faut 
l'obtenir aux âmes et cela n’arrive que si nous la possédons déjà en 
plénitude. Vous ne vous rendez pas compte de l’humble action de 
l’âme de vie intérieure, mais vous vous en percevrez au jugement 
de Dieu, et alors vous serez émerveillées de la multitude âmes sau-
vées par elle. 
Il y a des personnes qui travaillent toute leur vie ; elles vont, elles 
transpirent, marchent, elles se fatiguent sans rien faire et elles ne 
concluent rien parce qu’il leur s manque la vie intérieure. Elles sont 
des zéros sans unité, des plantes vides qui peuvent bien paraître à 
l’extérieur mais qui ne portent pas fruit. 
Croyez-vous vraiment à cette nécessité ? êtes-vous persuadées ? Ne 
laissez pas manquer cette base. Combien de personnes s'éteignent 
après avoir vécu inutilement ! Combien d'œuvres sont vides ! Rap-
pelez-vous ce que Jésus disait de saint Jean Baptiste. Il fut la lampe 
qu’on allume et qui brille.  Ardens et lucens.  Être ardent d’abord et 
ensuite illuminer. Ce ne sera pas l'activité qui sauvera le monde, 
mais la grâce ; ce ne seront pas ceux qui n’agissent qu'extérieure-
ment, mais les Saints !7 

 
Voyez la belle vocation que vous avez : en Christ, votre vie. Sœurs 
Disciples du Divin Maître. Si vous aviez toujours plus de lumière, 
votre vie se passerait dans la joie : j'ai été extraordinairement par-
donné par Dieu, le Seigneur m'a aimé. Et ce bien que Jésus nous a 
aimés au début, Jésus nous aime encore maintenant, en effet, il nous 
                                                           
7 APD 1946-47, 268-284. 
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aime de plus en plus comme nous l'aimons, comme nous vivons la 
vraie vie religieuse, c'est-à-dire que nous vivons notre profession, 
notre don à Dieu : « Je me donne tout, j'offre et je consacre ». Com-
bien de Magnificat entendrait-on donc de la bouche des religieuses, 
mais surtout de vous qui appartenez au Divin Maître. Le chemin 
c'est lui.8 

 
 

  

                                                           
8 APD 1957, 146. 
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DE LA RÈGLE DE VIE 
 
5. 
L'événement fondateur de notre Congrégation a mûri dans l'Église 
avec des hauts et des bas qui portent le sceau de la Croix. 
Le père Jacques Alberione constitue initialement les Sœurs Dis-
ciples du Divin Maître "différentes et séparées" des Filles de Saint 
Paul mais, à cause de vicissitudes canoniques, elles sont associées 
à elles dans une approbation unique. 
L'intervention du Fondateur, de Mère Scholastique et l'offrande de 
la vie du père Timothée Giaccardo (1896-1948), contribuent à la 
reconnaissance ecclésiale et institutionnelle de notre Congrégation. 
Le décret d'approbation diocésaine est promulgué le jeudi saint, 3 
avril 1947. 
Notre charisme exprime plus nettement sa nature universelle et son 
efficacité apostolique dans l'approbation pontificale donnée le 12 
janvier 1948 et définitivement ratifiée le 30 août 1960. 
Le discernement ecclésial exprimé avec la béatification du Père 
Jacques Alberione nous confirme dans la vocation reçue. 
 
13. 
Attirés par l'amour de Jésus-Christ, nous adhérons à lui de manière 
libre et personnelle. 
Nous entrons dans la Voie nouvelle et vivante qui nous guide vers 
le Père, dans la Vérité qui nous libère et dans la Vie qui nous remplit 
de joie. 
Nous avançons dans la nouveauté de vie, tendues vers la pleine con-
formation au Christ dans son mystère pascal : « J'ai été crucifié avec 
le Christ et ce n'est plus moi qui vis, mais c'est le Christ qui vit en 
moi. Ma vie présente dans la chair, je la vis dans la foi au Fils de 
Dieu qui m’a aimé et s’est livré pour moi. » 
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JOURS SIGNIFICATIFS POUR LA MÉMOIRE RECONNAISSANTE 
 
13 avril 1946 : la Sacrée Congrégation des Religieux, par une lettre, 
notifie à Mère Scholastique que son mandat sur les Sœurs Disciples 
lui est retiré car jugé abusif.9 

27 avril 2003 : Le Père Jacques Alberione est proclamé bienheu-
reux. 

8 mai 1963 : Mère Scholastique rentre définitivement en Italie de 
l'Argentine. 

3 – 29 juin 2023 : 10e Chapitre général. « J'ai vu le Seigneur ! La 
beauté de la rencontre, la joie du mandat ». 

12 juillet 1897 : Orsola Rivata naît à Guarene : le projet de Dieu a 
vu le jour en elle. 

20 juillet 1946 : Mère Scholastique quitte l’Italie et de Rome part à 
Paris.10 

29 juillet 1922 : Orsola est accompagnée "à San Paolo" par son père 
Antonio.11 

6 août 1941 : Mère Scholastique offre sa vie pour la Congréga-
tion.12 

                                                           
9Voir L'arbre ... pp. 131 et suiv. 
10Voir L'arbre ... pp. 142 et suiv. 
11Voir L'arbre … p. 32. 
12En la fête de la Transfiguration de 1941. Le jour où Jésus est contemplé sur son chemin vers son 
Heure (Mère Scholastique) écrit : « Aujourd'hui, 6 août, fête de la Transfiguration de Jésus, j'ai fait 
l'offrande de ma vie pour le Congrégation des Disciples Pie. J'accepterai du Seigneur tout ce qu'il lui 
plaira de m'envoyer dans ce but et de payer pour tous mes manquements dans cette vie et d'obtenir de 
mourir dans un acte parfait d'amour de Dieu. Tout cela avec l'aide de Jésus et de Marie". : G. OBERTO, 
Mère Scholastique Rivata, La joie au service de Dieu, éd. Vélaire, Gorle (Bg) 2008, p. 28. 
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15 août 1924 : L'adoration eucharistique devient perpétuelle, de 
jour comme de nuit.13 
24 août 1946 : le Décret de la Sacrée Congrégation des Religieux 
refusant « la séparation juridique d'un groupe de Sœurs dites 
Pieuses Disciples de la Congrégation des Filles de Saint Paul » 14et 
26 août : le P. Alberione écrit : « Obéir à ce qui a été ordonné est la 
“ chose la plus sûre et la plus douce… ” ».15 

30 août 1960 : nous recevons l'Approbation pontificale défini-
tive.16 

 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

                                                           
13Voir L'arbre … p. 51. 
14Voir L'arbre ... pp. 146 et suiv. 
15Voir L'arbre … p. 149. 
16 Circulaire de Mère M. Lucia Ricci, (de Rome) du 22 octobre 1960, Archives Générales PDDM. 
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